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Une politique pour la ville

Il faut rappeler que Darnétal est une 
jeune cliente pour la Politique de 
la ville. En 1995, changement de 
majorité. Mais le plan est déjà en 
cours, impossible donc de rallier 
le dispositif. Face à l’urgence de 
la situation et aux sollicitations de 
Geneviève Préterre, alors Maire, le 
Préfet réagit. Le versement de fond 
européen permet que la première 
tranche de réhabilitation démarre. 
En 2000, Darnétal est enfin intégrée 
au dispositif Politique de la ville. On 
s’apercevra alors que si certains 
critères de sélection avaient été 
retenus, la situation de la ville aurait 
pu être prise en compte bien avant et 
à un niveau plus important. 
En effet, la ville se situait au 3e  rang 
en terme de logements sociaux. 

Nous étions 2e quant au nombre de 
bénéficiaires du RMI. De plus, le 
critère de la vétusté des logements 
anciens n’avait pas été retenu, nous 
étions pourtant, après Rouen, la ville 
à en posséder le plus.
Réjouissons-nous que ce premier 
combat fut gagné. Plusieurs zones 
d’habitat HLM ont ainsi bénéficié 
de travaux divers, menés par la ville 
et les bailleurs : le parc du Robec, 
Muchedent puis Verdun, Branly et 
Pagnol.
Mais pendant ce temps, nous 
ne nous sommes pas contentés 
d’attendre. Consciente des enjeux, 
la ville investissait dans la mise en 
route d’actions destinées à améliorer 
le désenclavement des quartiers, 
notamment avec : 
- la Maison de la solidarité et de 
l’emploi, 
- le chantier d’insertion qui accueille 
une dizaine de jeunes, 
- d’autres actions non inscrites dans la 
Politique de la ville, comme le Contrat 
éducatif local et la Maison de la famille. 
Tous ces dispositifs s’inscrivent comme 
l’expression d’une volonté politique 
forte, visant à améliorer le cadre de 
vie des habitants et à leur donner les 
meilleures conditions d’accès à un 
mieux vivre social.
Les repas de quartier, un, puis deux, 

puis trois, sont de superbes exemples 
de participation et d’intégration d’un 
projet devenu dispositif institutionnel. 
D’inspiration municipale, ils ont 
servi de supports aux nouvelles 
associations de quartiers qui se les 
sont appropriées. 
Les Fresques ont suivi le même 
chemin. L’intérêt majeur pour la 
commune est de soutenir une action 
collective. Pour les habitants, c’est d’y 
participer avec le plaisir de jouer, de 
s’exprimer et la récompense devant 
le public avec la représentation. Ainsi, 
en 10 ans, nous avons été capables 
de passer de projets à teneur sociale 
forte (et les repas de quartiers le 
sont), à des projets si ce n’est élitistes 
- il ne faut pas exagérer ! - au moins 
culturels. Où en sommes-nous 
aujourd’hui en terme de bilan ? Nous 
l’avons montré le champ d’actions est 
large et complet. Si l’ensemble des 
dispositifs est posé, c’est maintenant 
sur la qualité des intégrations, sur 
l’évolution de parcours individuels 
qu’il faut centrer nos intérêts. Nous 
pouvons dire que le dispositif Politique 
de la ville remplit sa mission.

Jean-Marie Dehut, 
Adjoint au Maire en charge
de la Politique de la ville.  

Créée dans les années 75, la Politique de la ville avait pour objectif de lutter contre les inégalités 
constatées dans les quartiers défavorisés. En 2009, nous sommes dans  la 3e année du Contrat urbain de 
cohésion sociale (Cucs) dont les thèmes sont l’amélioration du cadre de vie, l’accès à l’emploi, la réussite 
éducative ou encore la prévention de la délinquance.

Thèmes de la Politique de la ville
établit dans le Contrat urbain de 
cohésion sociale 2007 - 2009 :
• amélioration de l’habitat et du 
cadre de vie,
• accès à l’emploi et 
développement économique,
• réussite éducative,
• amélioration de la prévention 
et de l’accès aux soins dans le 
domaine de la santé,
• citoyenneté et prévention de 
la délinquance.
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Au nombre de huit, les actions menées dans le cadre de la Politique de la ville touchent 
à des domaines très variés. Parmi elles, on compte les Fresques, les repas de quartier 
et une participation aux actions nutrition lancées en direction de la jeunesse. 
En voici d’autres, plus méconnues...

Les actions de la politique de la ville
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es Ils permettent à 12 jeunes 
d’avoir une expérience 

de travail qui implique un 
entretien d’embauche, un 

contrat de travail d’une 
semaine, le respect des 

horaires, une rémunération 
etc. Avec la Mission locale et 

l’Aper, nous recrutons pour 
la fête de l’été et le festival 

BD Normandiebulle les 
jeunes à même de s’engager 

sérieusement. Un bel exemple 
de partenariat dans l’esprit de 

la Politique de la ville.
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rendre plus innovant le centre 
de loisirs du mercredi. Grâce 

à la mise en place d’un 
fonctionnement à la demi-

journée, les enfants peuvent 
participer à des activités 

sportives ou culturelles à la 
carte : théâtre, architecture ou 
sports collectifs, il y en a pour 

tous les goûts…

Moments de partage entre 
parents et professionnels, 
ces rencontres permettent 
d’échanger sur l’éducation 
des enfants. Ouverts aux 

Darnétalais à la Maison 
de la famille, ils traitent de 
sujets allant de la punition 
aux relations frères-sœurs 

en passant par le rôle 
de l’école. En fonction 

des préoccupations des 
parents, des psychologues, 

enseignants ou professionnels 
de santé interviennent.
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En latin ça veux dire : ‘‘ Je 
Joue. ’’ Les 0-6 ans viennent 

partager un moment de jeu 
avec leurs parents, leurs 

nounous… à la Maison de la 
petite enfance. C’est 

l’occasion pour les petits 
d’apprendre à vivre ensemble. 

Les plus grands échangent 
avec les autres parents et 
profitent de ces moments 

privilégiés avec leurs enfants. 
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Le service des sports 
en partenariat avec des 

associations sportives 
proposent à près de 180 

jeunes chaque année 
des stages sportifs. Les 
participants s’initient au 

foot en salle ou encore à 
l’athlétisme encadrés par des 

professionnels. 
Ils y apprennent les règles 

du jeu qui sont aussi 
celles de la vie. 
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Le CLSPD est une instance de 
rencontres entre professionnels, 
représentants d’associations, 
représentants des corps d’état 
(justice, police…) et élus. Son 
objectif sera dans un premier temps 
d’établir un diagnostic et donc 
de repérer sur notre territoire les 
lieux à risques, d’en comprendre 
l’organisation et de proposer des 
réponses adaptées. L’époque est 
finie où l’Etat conduisait seul ce 
type d’action publique. 
Une des premières propositions 
qu’aura à étudier le CLSPD, sera 

la mise en place des Brigades 
Citoyennes. Ces médiateurs 
auront pour mission de sensibiliser, 
notamment les plus jeunes, au 
respect d’un certain nombre de 
règles pour garantir la sécurité 
et la tranquillité de tous. Ils 
interviendront ainsi aux sorties des 
écoles, mais aussi des collèges, 
dans les cages d’escalier et dans 
les endroits publics propices aux 
rassemblements et donc parfois 
aux débordements. Cette initiative 
sera mise en place si la ville obtient 
les financements escomptés.  

La Politique de la Ville, c’est aussi…

Le Contrat urbain de cohésion sociale 
(Cucs) est signé avec l’Agglo de Rouen, 
l’Etat et 13 villes qui répondent à 
certains critères spécifiques. Certaines 
actions sont communales et d’autres 
intercommunales. A ce titre, Darnétal 
bénéficie du financement d’une partie 
d’un poste de chargé d’accueil de 
proximité des demandeurs d’emploi.
Grâce au Cucs, la commune bénéficie 
de 3 postes d’adultes-relais employés par 
les associations Fraternité Banlieue et les 
Locataires du Parc du Robec.

Centre communal d’action sociale
BP 94
76162 Darnetal
02 32 21 31 31
ccas@mairie-darnetal.fr

Un Contrat local de sécurité et de 
prévoyance de la délinquance

Darnétalais, tous partenaires

S’il est une action qui s’inscrit 
parfaitement dans le projet 
Politique de la ville, ce sont 
les Fresques. Des Darnétalais 
s’approprient une partie de 
l’histoire de Darnétal et se mettent 
en scène. Depuis 5 ans déjà, les 
habitants se retrouvent dès février 
et engagent le processus des 
répétitions, pour produire en juillet 
et septembre, une représentation 
de qualité. A cela, s’ajoutent les 
repas de quartiers. Mis en place dès 

1996, ils représentent une forme 
plaisante et forte de participation 
citoyenne. L’objectif est simple : 
mettre à disposition des associations 
de quartiers, les moyens de faire vivre 
au plus grand nombre d’habitants 
un moment festif d’échanges et de 
rencontres. Chacun amène un plat, 
un gâteau et le met en commun, si 
possible sous une bonne chaleur de 
juin. On s’assoit, seul ou en famille, 
à côté de voisins ou d’inconnus prêts à 
donner du temps à la rencontre. C’est 

une manière de favoriser la relation. 
Chacun sait bien que les modes de vie 
actuels engagent davantage à vivre 
pour soi-même, pas forcément de 
manière égoïste, mais en se centrant 
sur ses propres difficultés. 
Alors vive ces repas de quartiers, qui 
même à leur petit niveau, peuvent 
représenter un temps fort de refus 
d’isolement ou de renforcement de 
l’échange entre habitants d’un même 
territoire.

Sans les habitants, nos actions ne seraient pas possibles.Certaines mobilisent plus que d’autres. Ainsi, les Fresques 
darnétalaises et les repas de quartiers sont l’exemple même de ce partenariat entre Darnétalais et Municipalité. 
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